
NOTt SUR LE DOCTEUR BEAUMONT.

il stationna avec son régiment ; au fort Niagara, à Burlinpton,
à Plattsburg, au fort Crawford clans le Haut-Mississipi. C'est
à travers ces pérégrinations, que le docteur Beaumont com-
mença d'étudier, sur son patient à fistule, les phénomènes de
la digestion, que la physiologie n'avait pas encore réussi -a ex-
pliquer.

Mais Saint-Martin avait l'esprit vagabond d'un voyageur.
Dès que les forces lu' furent complètement revenues, il glissa
souvent des mains du Dr. Beamnont. iCefui-oi dut quelque-
fois le supplier longtemps avant de le décider à revenir. C'est
ainsi qu'en 1825, Saint-Martin vint passer quatre ans dans son
pays natal, s'y maria, eut deux enfants. Puis un bon jour, il
décida sa femme à l'accompagner dans l'ouest, et alla rejoindre
le docteur sur le Mississipi. En 1831, la femme, prise de nos-
talgie, voulut t tout resre revenir au pays. Saint-Martin n'hé-
sita pas : il mit sa femme et ses enfants dans son canot, des-
cendit le Mississipi, passa par Saint-Louis, remonta la rivière
Ohio, traversa l'état d'Ohio jusqu'aux lacs, descendit le lac
Erié, le lac Outario et le fleuve Saint-Laurent, et arriva à
Montréal au mois de juin. Si jusque là le docteur Beaumont
avait conservé des doutes sur la guérison définitive de son pa-
tient, ce coup de force et d'endurance dut le rassurer.

Saint-Martin, d'ailleurs, vécut très vieux. Il mourut à
Saint-Thomas de Joliette, le 24 juin 1880, à l'âge de 83 ans.

Le docteur Beaumont publia, en langue anglaise, le résultat
des études faites par lui sur Saint-Martin, dans un livre impri-
ié à Plattsburg en -1833, et qu'il intitule: "Expériences et ob-
servations sur le suc gastrique et la physiologie de la diges-
tion." -Ce livre eut un grand retentissement. En 1834, le
-ministre américain à Paris, M. Livingston, ayant parlé du cas
à Orfila, l'Académie des Sciences de Paris nomma une com-
mission pour prendre connaissance des expériences du docteur
Beaumont, et il fut question de faire venir Saint-ÀMartin en
Europe. En 1840, la Société 'Médicale de Londres souscrivit,
dans le même but, 300 ou 400 livres sterling. Il est certain
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